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OCM Banane 
Aide compensatoire 2001 : marée basse 
Après le choc de l'année 2000, le montant définitif de l'aide compensatoire versée aux 
producteurs européens de banane revient« à la normale»: 219 millions d'euros pour 
une production de 767 000 tonnes et une aide à la tonne de 283,6 euros (hors complé­
ment), soit une réduction de près de 100 euros sur 2000. 

Le Comité de gestion du 15 mai 
dernier a voté à l'unanimité le niveau 
définitif de l'aide compensatoire à la 
perte de recettes 2001. Comme prévu 
(cf. FruiTrop n°89), le niveau de l'aide 
sera modéré. L'enveloppe budgétaire 
est de 219 millions d'euros, en 
réduction de 83 millions (- 27 %) par 
rapport au niveau de 2000, année 
désastreuse pour le marché 
international bananier. 

L'aide 2001 a été fixée à 283,6 euros/ 
tonne, en repli de presque 100 euros/ 
tonne (- 26 %) sur 2000. Elle se situe 
un peu en deçà de celle versée en 
1999 (297 euros). Une des 
caractéristiques de ce cru 2001 est le 
tir groupé des origines. A part les 

bananes de Madère ou de Grèce, la 
valorisation moyenne des bananes 
communautaires sur le marché 
européen est comparable. L'écart 
entre l'origine qui s'est le mieux 
valorisée, la Guadeloupe, et celle qui 
s'est le plus mal valorisée, la 
Martinique, est de 5 euros la tonne 
contre près de 70 euros en 2000 ! Il 
est intéressant de constater que 
depuis l'instauration de l'OCM Banane 
en 1993, la Guadeloupe est pour la 
première fois l'origine qui a le mieux 
vendu ses fruits sur le marché 
européen. 

Madère est quant à elle gratifiée d'un 
complément d'aide que l'on peut 
désormais qualifier de traditionnel, 

puisqu'il a été versé huit fois en neuf 
exercices. Malgré une bonne année 
de commercialisation pour la banane, 
la valorisation de celle de Madère 
reste très difficile. Le complément 
d'aide, 80 euros/tonne, est de très loin 
le plus important jamais octroyé au 
Portugal (voir figure). 

Les volumes de bananes 
communautaires commercialisées 
sont quasi stables (- 2 % seulement). 
Ce n'est pas le cas lorsqu'on étudie 
l'approvisionnement zone par zone. 
Les Canaries repassent au-delà de la 
barre des 420 000 tonnes. La 
production espagnole est au maximum 
de la limite indicative régionale, définie 
en 1993. La production martiniquaise 

----------------------------__, chute de 14 % à 234 000 tonnes, mais 

Guadeloupe 
Bananeraie 

de montagne 

Canaries 
Bananeraie de plein 
champ et sous serre 
en bord de mer 
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reste largement au-dessus de son 
quota individuel. Madère perd une 
nouvelle fois du terrain (- 8 %) et reste 
juste au-dessus de la barre des 
20 000 tonnes commercialisées. La 
Guadeloupe fait preuve d'une grande 
stabilité en demeurant un peu en deçà 
de 90 000 tonnes. 

La Guadeloupe : 
1ère de la classe 

Au final, pour les trois zones 
d'importance (Canaries, Guadeloupe 
et Martinique), les revenus nets sont 
quasi identiques (voir tableau). Ce ne 
fut pas toujours le cas. Pour ne 
prendre en exemple que l'année 2000, 
l'addition du · prix de vente, de l'aide 
compensatoire et du complément 
d'aide permettait aux producteurs 
canariens de toucher 666 euros/tonne 
contre 617 pour la Guadeloupe. Cette 
année, la fourchette est très resserrée. 
Ainsi, le thème récurrent de la 
régionalisation de l'aide - la perte de 
revenu ne serait plus calculée sur la 
base d'une recette moyenne 
européenne mais déterminée par 
rapport à la recette de chaque région 
de production - sera absent des 
débats. 

Autre sujet sur lequel on passera très 
vite cette année : l'existence même de 
cette aide compensatoire, au moins 
dans sa forme actuelle. La relative 
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faiblesse du niveau de l'aide en 2001 
renvoie cette discussion à plus tard. 
Pourtant, si l'on considère l'émoi 
qu'avait provoqué la détermination de 
l'aide 2000, cette réflexion se doit 
d'être menée. En effet, l'enveloppe 
budgétaire allouée au soutien du 
revenu des producteurs européens 
avait explosé, les critiques fusaient et 
l'on reprochait aux producteurs de 
bananes de capter le cinquième des 
fonds de soutien européens revenant 
à tout le secteur des fruits et légumes. 
Les opposants soulignaient la très 
haute intensité de l'aide, qui 
représentait pour certaines zones 
jusqu'à deux fois le prix de vente des 
fruits en Europe. Tout ceci rendait de 
plus en plus difficile la justification 

d'une telle aide en période de 
réduction générale du soutien aux 
producteurs et d'un budget européen 
de rigueur. Le caractère 
« raisonnable » de l'aide 2001 ne doit 
donc pas occulter le débat. 

Fin du paradoxe canarien ? 

L'avenir à moyen terme semble plutôt 
souriant. Sur les cinq premiers mois 
de 2002, les marchés bananiers se 
sont maintenus. Si la traditionnelle 
dégradation estivale ne s'avère pas 
trop violente, l'aide devrait être, une 
nouvelle fois, modérée. Un bémol tout 
de même à cet optimisme. Les 

\ ,,v' Aide com~~âtoire - Bi1an0liJ13l2001 , 00 
Aide Valeur de 

Euro/tonne I d ti 
compensatoire 

a pro uc on (hors 
UE complément) 

Valeur 
forfaitaire de 

référence 
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1994 385,5 207,4 592,9 

2000 257,4 382,9 640,3 

Euro/tonne 

Canaries 

Prix de 
vente 

358,70 

origines françaises ont parfois eu du 
mal à suivre le niveau élevé des prix 
du début de l'année. Mais cela n'est 
rien comparé aux Canaries qui voient 
leur unique marché, l'Espagne, se 
dérober. Le dogme canarien qui veut 
qu'une banane de piètre qualité 
visuelle, mais estampillée Canaries, 
supplantera toujours une banane 
dollar à la plastique parfaite, a, 
semble-t-il, vécu. L'évolution du prix 
au stade de gros -{voir figure) est 
défavorable à la banane canarienne et 
pourrait peser lourd dans le calcul de 
l'aide définitive 2002 • 

Aide 

283,60 

Denis Lœillet, Cirad-flhor 
denis.loeillet@cirad.fr 

Complément 

0 

Revenu 
net 

642,30 

l{!l[ciQ;}1~~'[~~ltlllffi;l.~~â~-i,~4q';~IJt~ Revenu net = prix de vente + aide compensatoire + complément 

Banane - Poids financier de 
l'aide compensatoire 

En millions d'euros 
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Banane - Espagne 
Prix de gros (euro/kg) 
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Banane - Portugal 
Evolution du complément 

d'aide 
En euros/tonne 
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729 303 782176 767 268 854000 




